
MARGILLEY 
 

Situé à l'Est de Champlitte, le village 
de MARGILLEY, perché sur une hau-
teur, offre une vie panoramique sur le 
Salon, les villages alentours et les vi-
gnes. 
 

Géographie 
Superficie du village : 1512 ha dont 750 de bois (la forêt privée de Groslières 
à elle seule couvre 521 ha) et 3 ha de vignes replantées par le GVC. Dépen-
dances : Le Moulin Neuf, le Moulin de la Barbe et les baraques de Groslières. 
 

Un peu d'histoire 
Margilley est une petite commune rurale, dont l'origine du nom est encore 
controversée : soit d'origine celte (MAR = bord et GILLEY = forêt) village 
situé en bordure de forêt, soit d'origine gauloise (MARGILA = marne), soit du 
nom gallo-romain d'une personne (Margillius). 
Margilley faisait partie de la terre des Seigneurs de Champlitte ; il ne reste 
de cette époque que le relais de chasse. 
Au milieu du XIXème, de nombreux Margillots émigrèrent au Mexique. A titre 
d'exemple, le 27 juin 1857, 20 habitants de Margilley embarquèrent du Havre 
sur "LA LEONTINE" : 

À voir à Margilley 
L'église : L'église actuelle a été construite sur l'emplacement de 
l'ancienne chapelle saint Eloi. Elle en possède encore des traces 
visibles.  
Jusqu'à l'ordonnance du 24 avril 1847, les évêques successifs ont 
toujours refusé à Margilley le droit de construire sa propre église. 
Margilley possède bien la chapelle saint Eloi, mais les messes dominicales, les 

baptêmes et les mariages doivent avoir lieu à Champlitte-la-Ville. 
De plus, les paroissiens de Margilley sont 
inhumés dans le cimetière ou dans l'église 
de Champlitte-la-Ville. 
À gauche, toile de St Christophe issue 
du retable latéral droit (XVIIIème). Elle 
proviendrait du Couvent des Annonciades 
de Champlitte ainsi que le très beau tabernacle. 

Les cloches ont été fondues et installées en 1869.  
La plus grosse, Anne Augustine, a pour parrain l'Abbé Camus Auguste et pour 
marraine Mme L'Arbre née Villemot ; la plus petite, Marie Jeanne Baptiste, M. 
Lamarche Ragot et Melle Jeanne Marie Juret Camus. 
L'électrification des cloches a été réalisée grâce à la générosité des habitants. 
 

La fontaine-lavoir : la fontaine est l'élément le plus ancien et le plus beau signé 
par J.C. Colombot et réalisé en 1782. Elle a été récemment restaurée. 

Jean Baptiste CAPITAINE, 34 ans, maçon, son épouse Catherine COLIN et leurs 2 
enfants, Louis et Marie. 

Nicolas GRAILLET, 42 ans, charpentier, son épouse Magdeleine JONQUET et leurs 5 
enfants, Marie, Berthe, Louise, Louis et Charles. 

Claude GROSSAINT, 28 ans, vigneron et son épouse Françoise CAPITAINE 

Pierre COLIN, 32 ans, manouvrier, son épouse Françoise ROUSSEL, leurs 2 enfants, 
Marguerite et Pierre et sa belle mère 

Claude Antoine VALON, 34 ans, cultivateur et son épouse Catherine DUMOULIN 

Depuis 1972, Margilley, rattaché administrativement à Champlitte, est 
représenté au conseil municipal de Champlitte par son Maire délégué. Le 1er a 
avoir exercé cette fonction fut Emile Baulard, de 1972 à 1976 puis Henri 
Voisin jusqu’en 1989 auquel a succédé Colette Grappotte de 1989 à 2001. Le 
Maire actuel, Yvonne Gousserey, a été élu en 2001. C’est son 2ème mandat ; 
elle est suppléée par Odile Poux. 

Les 7 calvaires :  
Il est envisagé de 
créer un parcours-
randonnée des 
calvaires passant par 
la fontaine et 
l'église . 

Cet encart a été réalisé  en 
s'appuyant sur les ouvrages  
de Pierre et Marion Kornprobst 
"l'église Saint Christophe"  
de Jean Christophe Demard,  
"Rio Nautla". 
Et sur des documents de Jacques 
Richardot et de Colette Grappotte. 
Merci à Colette Raffetin qui a rédigé 
ce bulletin. 



Homme célèbre 
Etienne BACH, un officier pasteur (1892-1986)  
De père alsacien, il grandit dans un milieu teinté de nationalisme.  
Il entame des études de théologie avant d’entrer dans l’armée en 1912.   
Il fonde le M. C. P. (Mouvement Chrétien pour la Paix). En 1942, il entre 
dans la résistance et devient colonel des FFI. 
Retraité en 1946, il s’installe à Margilley dans le relais de chasse et devient 
pasteur de la paroisse de Gray qui se jumellera à son initiative avec une 
paroisse allemande. En été 1967, de jeunes allemands construisent à Gray la 
chapelle protestante de l’amitié. Il meurt à 94 ans à Margilley, en 1986. 
 

Associations du village : 
∗ Rallye Joli-Bois : maître d'équipage, 

Joseph Voisin. Créé en 2005 en Rallye 
de trompes de chasse avec des 
sonneurs de 6 à 60 ans. En 2008, il est 
devenu équipage de chasse à courre 
aux lapins et a conservé les trompes 
de chasse. Il chasse le lapin à pied 
avec des bassets artésiens normands. 

∗ ACCA : président, Marc Derennes 
∗ La boule de Margilley : président, Marc Derennes 
∗ Comité des fêtes et des loisirs : président, Walter Glasner. 

Économie d'hier et d'aujourd'hui 
Le moulin Neuf figure sur la carte de Cassini (1760). Entre 1842 et 1855, il 
appartient à M. Waltefaugle-Gaudenet, puis est repris en 1862 par M. Gaidry. 
Le moulin est arrêté 4 mois en 1930 et 4 mois en 1934 pour transformation,  
vraisemblablement pour sa conversion en minoterie. La production de farine 
atteint 11 400 quintaux en 1934. Détruite par un incendie, la minoterie est 
reconstruite en 1954, mais cesse toute activité peu après. Elle est aujourd'hui 
désaffectée et le bâtiment d'eau a été détruit.  
Au milieu du 19ème siècle, le moulin compte 6 paires de meules pour le public et 2 
paires de meules pour le commerce. A cette époque, il est pourvu d'un battoir à 
écorces. En 1936, la minoterie renferme 10 paires de cylindres (4 pour le 
broyage et 5 pour le convertissage, 1 pour le désagrégeage), une paire de 
meules, 2 plansichters, une bluterie, une turbine Pignarre de 1933, une turbine 
Darnel de 1875, sous une chute de 1,90 m et un moteur Taylor "à gaz pauvre". 
 

Le moulin de la Barbe : lieu-dit situé en direction de Neuvelle. 
De 1670 à 1812, une usine métallurgique se composant d’une forge et d’un haut 
fourneau est installée au bord du Salon. En 1772, l’établissement produit 250 
tonnes de fonte et 100 tonnes de fer. En 1788, seul le haut-fourneau fonctionne 
encore, la forge étant définitivement arrêtée (elle produisait encore 300 
tonnes). Il en reste aujourd'hui la cheminée. Le propriétaire, Claude-Pierre 
Dornier, décède en 1812 et l’usine cesse alors toutes ses activités. 
Un moulin désaffecté subsiste encore sur les lieux, les vestiges de logements 
ouvriers du XVIIIème, les restes d’une halle à charbon transformée en bâtiment 
agricole…. et une belle petite maison d’habitation du début du XIXème. 

 

Vouillot horticulture : Installée près du moulin 
Neuf, l'entreprise a été créée sur 900 m². elle a 
augmenté sa superficie à 1800 m² sous serres en 
2010. Elle produit pour la vente, des plants de fleurs 
de printemps et d'automne, des légumes, et des 
sapins à Noël. 
En 2002, l'entreprise s'est implantée à Dampierrre 

sur 500 m² et à Maîche en 2006. Elle a pour projet d'agrandir Maîche en 2012 
et dès ce printemps, de diversifier sa production en proposant des légumes à la 
vente. Elle emploie en saison 10 personnes et devrait embaucher 2 personnes 
cette année. Traditionnellement, elle ouvrira ses portes au public le 1er mai. 
 

La vigne : à Margilley, le GVC (Grand Vignoble Chanitois) a entrepris en 1994 de 
replanter 3 hectares de vignoble sur les coteaux de la commune au lieu dit "les 
Rieppes". La première récolte a été intégralement vendangée et partagée par 
les habitants de Margilley.  

Margilley accueille sur ses hauteurs les 3 relais téléphoniques qui arrosent 
le territoire. 
Le village a été électrifié en 1928 sous la municipalité dirigée par le Maire 
Auguste Collin, Président du syndicat d'électrification de la région de 
Champlitte. 

la grande rue de Margilley     la fontaine-lavoir 
Aquarelles de Bernard Marion  


